
Coalition to End Wildlife Trafficking Online: 
Bilan des Avancées Réalisées en 2021

Contexte: 

Caché parmi les vidéos populaires de danse, les

mèmes viraux et les paniers d’achats virtuels, se

cache un commerce en ligne illégal d’espèces

sauvages comme les éléphants, les tigres, les

pangolins et les oiseaux. Grâce à l’anonymat et à la

facilité de connexion avec d’autres utilisateurs dans

le monde entier, les trafiquants d’espèces sauvages

sont en mesure d’identifier les acheteurs intéressés

et de réaliser des transactions en utilisant des

applications et des services courants. Recherchées

comme ornements, articles de mode, aliments et

médicaments, ou comme animaux de compagnie

vivants, sans compter la promotion de la

possession d’animaux exotiques sur les réseaux

sociaux, les populations sauvages ont été décimées

par cette activité illicite. Heureusement, des

organisations de protection de la nature comme

WWF, TRAFFIC et IFAW se sont réunis sur le secteur

des technologies en ligne à travers la formation

d’une coalition pour aider à garder la faune sauvage

#OfflineAndInTheWild.

À ce jour, les sociétés de la Coalition ont déclaré avoir bloqué ou supprimé 11 631 819 publications et

annonces d’espèces sauvages illégales.

Le nombre de sociétés membres a doublé, passant de 21 en 2018 à 44 en 2021. Il s’agit de sociétés

présentes en Afrique, en Asie, en Europe et sur le continent américain, qui comptent plus de 11 milliards de

comptes utilisateurs dans le monde.

Au total, les utilisateurs des plateformes ont reçu 1 088 679 149 impressions et engagements sur les

réseaux sociaux, les aidant à prendre conscience des menaces qui pèsent sur les espèces menacées, à

comprendre ce qui est interdit sur les plateformes des sociétés et à signaler les contenus suspects.

Grâce au programme d’apprentissage en ligne de la Coalition, OWLET, et à des sessions de formation en

présentiel, 2 376 collaborateurs des plateformes ont été formés à la détection des espèces sauvages

illégales sur leur site internet.

Plus de 11 000 annonces d’espèces sauvages illégales ont été signalées aux salariés des entreprises

partenaires grâce aux Cyber-observateurs, le programme scientifique citoyen de la Coalition.

La Coalition a mis au point une base de données de mots clés comprenant plus de 2 500 termes de

recherche connus dans plusieurs langues, utilisés pour contourner la détection en ligne. Cette base de

données est régulièrement partagée entre les sociétés afin d’améliorer l’automatisation.
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Les prochaines priorités de la Coalition sont les suivantes :

• Extension de la portée géographique à des plateformes supplémentaires en Afrique, en Asie, en Europe et en 

Amérique du Sud.

• Collaboration accrue avec les forces de l’ordre afin d’élaborer une approche coordonnée pour lutter contre les 

groupes criminels organisés qui font du commerce en ligne. 

• Atteindre stratégiquement un plus grand nombre d’utilisateurs par le biais de communications, sensibiliser à la 

question et donner à des milliards de personnes les moyens de signaler des contenus suspects dans le monde entier. 

• Améliorer la détection automatisée par le développement de référentiels d’images et d’ensembles de formations 

solides pour faire progresser les filtres de blocage et ainsi réduire la dépendance à l’égard de l’examen manuel par les 

partenaires de la conservation. 

À propos de la Coalition:

La Coalition pour mettre fin au trafic d’espèces sauvages en ligne a été créée en 2018 sur une initiative de WWF, TRAFFIC

et IFAW. Forte aujourd’hui de l’adhésion de 44 sociétés de technologie en ligne, notamment Alibaba, eBay, DeineTierwelt,

Facebook, Google, leboncoin, TikTok et Tencent, la Coalition a doublé de volume et comprend des opérations en Afrique,

en Asie, en Europe et sur le continent américain. Cette collaboration a pour but d’unir le secteur de la Tech afin de

standardiser les politiques relatives aux espèces sauvages interdites, de former les équipes pour qu’elles puissent mieux

détecter les produits illicites, d’améliorer les filtres de détection automatique et d’apprendre aux utilisateurs à signaler les

annonces suspectes. Au cœur de cet effort, se trouve le partage de l’apprentissage et des meilleures pratiques entre les

plateformes afin d’éviter la duplication des efforts et d’empêcher les trafiquants d’espèces sauvages de déplacer leurs

activités d’une plateforme à l’autre. La Coalition vise à renforcer d’autres approches, comme celles des forces de l’ordre

afin de contribuer à réduire le trafic d’espèces sauvages en ligne. Pour plus d’informations sur la Coalition, rendez-vous sur

www.endwildlifetraffickingonline.org.
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